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Liste des acronymes

Abréviations Noms complets et définitions

AOT L’Autorisation d’Occupation Temporaire est un permis délivré par l’autorité
compétente pour pouvoir occuper une partie de l’espace public. Pour le
milieu marin, c’est la Direction de la Mer qui le délivre. Le demandeur doit
payer une redevance.

CNPN Le Conseil National de Protection de la Nature est une instance d’experts
scientifiques sur la biodiversité. Il donne un avis sur la réglementation et
les projets mis en place en lien avec les espèces ou espaces naturels
protégés.

CSRPN Le Conseil Scientifique Régional du Patrimoine Naturel est une instance
consultative de gouvernance scientifique en matière de patrimoine
naturel.

DCE La Directive Cadre sur l’Eau est une Directive européenne adoptée en
2000, qui établit le cadre d’une politique globale dans le domaine de l’eau.
Son objectif est notamment de prévenir et réduire la pollution de l’eau,
protéger l’environnement aquatique, promouvoir l’utilisation durable des
ressources en eau, et limiter les effets des inondations et des sécheresses.

DEAL La Direction de l’Environnement, l’Aménagement et du Logement est une
service déconcentré de l’État français. Elle élabore, anime et évalue les
politiques sur la biodiversité, les paysages, et les espaces naturels
terrestres et aquatiques, ainsi que sur l’urbanisme, la construction et le
logement.

DEP La Dérogation Espèce Protégée est une demande faite pour déroger aux
dispositions prises pour la protection des espèces selon plusieurs
conditions.

ODE L’Office De l’Eau est un établissement public local à caractère administratif,
rattaché à la région de Martinique. Ses missions portent sur l’acquisition
de connaissances et l’amélioration des milieux aquatiques terrestres et
marins.

OVSM-IPGP L’Observatoire Volcanique et Sismologique de la Martinique est rattaché à
l’Institut de Physique du Globe de Paris. Ses missions consistent
principalement à suivre l’activité volcanique de la Montagne Pelée et la
sismicité locale et régionale des Petites Antilles.
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1. Contexte du projet

Les récifs côtiers des Caraïbes sont caractérisés par une diversité d'espèces coralliennes

relativement faible (70 espèces de coraux durs connues, dont trois espèces d'Acroporidés :

Acropora palmata, A. cervicornis et A. prolifera) et des niveaux élevés d'endémisme, ce qui

les rend uniques dans le monde (Reyes-Bonilla & Jordán-Dahlgren, 2017). Depuis plusieurs

dizaines d’années, les écosystèmes coralliens caribéens montrent des signes de dégradations

majeures avec notamment une réduction de la couverture corallienne incluant une

diminution drastique des populations d’Acropora spp. La perte massive de ce taxon dans

toutes les Caraïbes entre le milieu des années 1970 et les années 1980 en raison de la

maladie des bandes blanches a ensuite été accentuée par un ensemble de facteurs

anthropogéniques et naturels (Jackson et al., 2014 ; Léocardie et al., 2020). La

quasi-disparition de ce taxon dans certains territoires caribéens impacte donc la biodiversité

et la dynamique trophique des récifs coralliens et compromet ainsi la survie des

écosystèmes coralliens et les services écosystémiques qui y sont associés (Cramer et al.,

2021).

Ainsi, de nombreux travaux de recherche et de conservation sur les espèces du genre dans la

Caraïbe ont vu le jour à travers des projets de restauration active (Bostrom-Einarsson et al.,

2020). Depuis la redécouverte d’une population isolée et éparse d’Acropora cervicornis

vivants dans le récif martiniquais en 2013, le projet « Acropora » voit le jour pour mettre en

place une expérimentation de restauration d’espèces coralliennes et sensibiliser les

populations humaines sur la fragilité et l’importance des communautés coralliennes.

1.1. Historique 2016-2022

Le projet expérimental « Acropora » en Martinique a débuté en 2015. Des boutures

(fragments de 5 cm) de coraux Corne de cerf (Acropora cervicornis) et Corne d’élan

(Acropora palmata) ont été prélevées sur des colonies mères situées au nord de la Presqu’île

de la Caravelle sur le site de Loup Caravelle par le bureau d’étude Impact Mer (sur

commande de la DEAL Martinique). Les boutures prélevées ont été installées sur des

structures de type arbre à coraux (Nedimyer et al., 2011) sur le site de la Caye d’Olbian
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(Commune du Diamant). Les pépinières ont été installées en pleine eau, entre 8 et 12 m de

fond à des profondeurs similaires au site des colonies mères dont elles étaient issues. La

Caye d’Olbian est un site particulièrement intéressant pour l’installation des pépinières

puisqu’il présente des traces historiques des espèces du genre Acropora et un bon état de

santé de la masse d’eau (Desrosiers et De Bettignies, Impact Mer/ODE 2021). Entre 2015 et

2017, chaque bouture placée en pépinière a été méticuleusement suivie afin d’évaluer sa

croissance et son état de santé (Vedie, F. et Martin, A., DEAL Martinique 2017). Suite à un

incident avec un filet de pêche dérivant en juin 2019, les boutures d’A. palmata ne se sont

pas aussi bien développées que celles d’A. cervicornis et leur bouturage a dû être

abandonné. Cet incident a aussi compromis le suivi d’identification des boutures qui

permettait de tracer les populations en présence sur les arbres.

Entre 2016 et 2017, l’association L’Asso-Mer, à laquelle la DEAL a confié la gestion de la

pépinière et le suivi de l’état de santé des boutures de A. cervicornis, a alors commencé les

prospections sous-marines afin de trouver des sites pouvant accueillir des boutures à

transplanter en milieu naturel (Vedie, F. et Martin, A., DEAL Martinique 2017). Le choix s’est

porté sur trois sites receveurs au sein de la Grande Caye de Sainte-Luce. C’est l’un des récifs

coralliens des plus connus par les clubs de plongée et régulièrement suivis dans le cadre des

mesures de qualité de l’eau (DCE) réalisés par les bureaux d’études du territoire (Impact

Mer, CREOCEAN) pour le compte de l’Office de l’Eau de Martinique. Le choix de ce grand

plateau corallien comme site receveur a notamment été encouragé par la perspective de

mise en place d’une Aire Marine Concertée, appelée WALIWA, portée par la Ville de

Sainte-Luce en 2017 avec notamment pour objectif une diminution des pressions directes

sur la zone. Trois sites ont ainsi été désignés suite aux différents échanges et réunions de

concertation : le site de Caye Est, le site de Caye Ouest et le site de Corps de Garde. La

cartographie ci-dessous (Figure 1) permet de situer l’emplacement actuel des dômes.
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Figure 1 : Cartographie des sites de conservation où se trouvent les coraux restaurés dans l’Aire Marine Waliwa
portée par la Ville de Sainte-Luce.

Cette expérimentation a débuté avant la promulgation de l’arrêté ministériel du 25 avril

2017 sur la protection des coraux (dont les coraux du genre Acropora spp.) aux Antilles

Françaises. Suite à la nouvelle réglementation, un dossier de dérogation d’espèces protégées

(DEP) a été soumis aux services compétents (DEAL, CSRPN, CNPN) pour les prélèvements, la

manipulation et le transport d’espèces du genre Acropora spp. L’arrêté

noR-02-2018-03-08-010 autorise du 8 mars 2018 au 31 décembre 2019 « à prélever,

manipuler et réimplanter dans les eaux territoriales de la Martinique des spécimens vivants

de corail corne de cerf (Acropora cervicornis) et corail corne d’élan (Acropora palmata)

protégés par l’arrêté du 25 avril 2017. » L’autorisation a été prolongée jusqu’en juin 2020 par

l’arrêté noR-02-2019-12-18-002.

En 2019, après l’obtention de l’Autorisation d'Occupation Temporaire (AOT) par la Ville de

Sainte Luce (Arrêté noR-02-2019-10-30-002), le déplacement et la phase d'installation des
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boutures sur des structures métalliques appelées « dômes » vers les trois sites receveurs a

pu être opérée. La majorité des pépinières de la Caye d’Olbian (arbres) ont été démantelées.

Entre juin 2020 et fin 2021, une structure artistique nommée « Souffle Océan 1 » réalisée

par Sidney RÉGIS (partenariat avec We Were Water & Air) a été installée pour accueillir des

boutures de coraux. Représentant l’air et l’eau (hydrocaedon), cette œuvre d’art est inédite

tant sur le plan artistique que pour la préservation de la biodiversité. Fin 2021, l'œuvre s’est

décrochée de son mouillage et a été perdue.

Entre 2019 et 2022, la gestion des 3 pépinières dômes a été réalisée régulièrement par les

équipes de L’Asso-Mer et de la DEAL, avec l’appui de la Ville de Sainte-Luce et avec le soutien

technique des clubs de plongée partenaires. La croissance et l’état de santé des boutures «

filles » sur les dômes ont été suivis par la prise de photographies avec une échelle

centimétrique (L’Asso-Mer, 2020). La ramification et la croissance de ces boutures en

colonies ont supposé également la présence d’A. prolifera parmi les fragments transférés sur

les dômes. Cette espèce hybride semble aussi avoir été observée sur le site de Loup

Caravelle, site de prélèvement initial des Acropora cervicornis (Biotope, 2021). Les coraux

présents sur les 3 dômes depuis 2019 continuent à se développer et à être suivis

(L’Asso-Mer, 2022). Des réimplantations de colonies en milieu naturel sont effectuées

jusqu’en juin 2020 (fin de l’arrêté noR-02-2019-12-18-002).

Après cette date, les colonies sur les pépinières ont continué à se développer. La capacité

d’accueil des structures allait bientôt être dépassée. La forte densité des boutures de coraux

peut freiner le développement, voire entraîner de la mortalité, s’il n’y a pas de

transplantation au fur et à mesure en milieu naturel (Johnson et al., 2011). C’est pourquoi en

2022, les dômes de restauration corallienne ont été dédoublés afin de démultiplier le travail

de bouturage et permettre aux boutures de continuer leur développement dans de bonnes

conditions, tout en étudiant les possibilités de réimplantation de cette espèce dans le milieu

naturel. À cette occasion, le RSMA (Régiment du Service Militaire Adapté de la Martinique) a

rejoint la liste des partenaires impliqués au projet par la fabrication de trois nouveaux

dômes.
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En 2021, L’Asso-Mer et les partenaires du projet ont voulu obtenir une autorisation pour

prélever de nouveaux fragments de coraux sur le site des colonies-mères afin d’augmenter le

pool génétique. L’avis négatif du Conseil National de Protection de la Nature (CNPN) délivré

le 21 octobre 2021 a révoqué la démarche. Suite à cela, lors du Comité Local IFRECOR du 14

février 2022, il a été décidé de continuer le bouturage sur les nouveaux dômes à partir des

colonies en développement sur les pépinières déjà installées. Aucun corail ne pouvait

cependant faire l’objet de prélèvement dans le milieu naturel. La figure suivante (Figure 2)

relate les éléments clés de l’historique du projet « Acropora ».
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Figure 2 : Historique des moments clés entre 2007 et 2023 concernant les coraux du genre Acropora spp. en
Martinique et le projet Acropora porté par la DEAL Martinique et L’Asso-Mer.

1.2. Questions fin 2022

Grâce aux travaux entrepris au sein de L’Asso-Mer (en interne et lors d’un stage de Master 2

en 2022), plusieurs questionnements scientifiques sont nés et ont façonné les perspectives
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d’actions et de travaux pour l’année 2023. Ces questionnements ont également été soulevés

lors du Comité Local IFRECOR du 14 février 2022 et dans l’avis du 5 octobre 2021 du CNPN

sur le projet :

➢ Quelle est la diversité génétique de Acropora cervicornis sur le territoire de la

Martinique (sur les dômes et dans le milieu naturel) ? L’hypothèse avancée

par les experts énonce que la population d’A. cervicornis présente sur les

dômes est monoclonale.

➢ Comment évoluent les coraux sur les dômes (état de santé et

développement) ?

➢ Quels sont les effectifs et l’état de santé des populations Acropora spp. dans

le milieu naturel en Martinique ?

1.3. Bilan fin 2023

L’année 2023 est marquée par un effort pour continuer la sensibilisation sur le projet

Acropora, ainsi que la communication sur certains événements marquants et inoubliables (2.

Action 1 : Sensibilisation et communication). Côté sciences, il s’agit de structurer les suivis

scientifiques participatifs, réviser et mettre à jour les protocole d’évaluation de l’état de

santé et de la croissance des coraux installés sur les pépinières, et répondre aux questions

soulevée par le Comité Local IFRECOR en 2022. Autour du projet s’est donc constituée une

équipe de collaborateurs du monde de la recherche, avec le laboratoire BOREA, le bureau

d’expertise SeaLens, l’OVSM-IPGP, ainsi qu’un soutien technique local par les gestionnaires

du Comité local IFRECOR. Ainsi, l’équipe de L’Asso-Mer a pu bénéficier d’un soutien

scientifique et technique sans précédent pour mener à bien les actions scientifiques du

projet Acropora.

Les suivis participatifs se sont poursuivis pour évaluer l’état de santé des colonies, leur

croissance (3.1. Suivis biométriques et état de santé). Les analyses génétiques sur les

pépinières ont été menées sur les coraux des dômes (3.2. Caractérisation génétique). Une

campagne de terrain avec l’OVSM-IPGP, dans le cadre du projet européen PREST, a pu avoir

lieu pour caractériser la géomorphologie et la bathymétrie de la Grande Caye (4. Action 3 :

Cartographie bathymétrique des zones de conservation à Sainte-Luce).
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